
VILLEMOMBLE HANDBALL 

 
Ses origines 

 
 
 
 
 
Ce sont aux premières heures de la seconde guerre mondiale que naît le HandBall à Villemomble, alors petite 
commune de banlieue comptant près de 18 000 habitants, située à 12 km à l’Est de Paris, au pied du Plateau 
d’Avron. 
Monsieur Hoinant, professeur d’éducation physique au Lycée Charlemagne du Raincy (devenu Lycée 
Schweitzer) prend contact avec la fédération pour connaître les règles de jeu du Handball à onze. 
 
     Nous sommes en 1939… 
 

1940… 
Avec l’accord des sections Athlétisme et Basket Ball de 
Villemomble-Sports qui fournissent quelques uns de leurs 
membres, M. Hoinant forme sa première équipe. Monsieur Ripert, 
Maire de Villemomble et Président de VS fait adopter la création de 
cette nouvelle section qui évoluera désormais sur le nouveau stade 
Claude Ripert, sous la présidence de Monsieur Nesme, Monsieur 
Hoinant prenant les fonctions de Directeur Sportif. 
 

1941… 
Le 23 Novembre a lieu le premier match officiel à Villemomble, 
opposant l’équipe locale de VS au Stade Français, conclu sur un 
score sans appel de 10 à 0. On trouve alors de jeunes talents comme 
Gaudion, Sannier et Fisher. 
 

1944… 
La section handball de VS compte déjà 2 équipes séniors masculines 
et 3 équipes de jeunes. Malheureusement, elle se voit cruellement 
touchée par la disparition brutale du capitaine de l’équipe, Robert 
Hébert, tué au bombardement de Vaires, en Mars, puis celle d’Henri 
Girard à la Libération en Juin, lors du massacre d’Oissery (77). 
 

1945… 
VS remporte son premier doublé Championnat de France (7 à 5 
contre le Paris U.C.) et Coupe de France (9 à 7 contre Asnières). La 
Coupe sera conservée l’année suivante au dépend de Lyon O.C. (11 
à 3). 
C’est à cette même époque qu’on fort à faire un certain nombre de 
clubs européens tels que : 
- Aarau, champion de Suisse, premier match européen pour VS 
- Schifflange, champion du Luxembourg en 1947 
- Copenhague en 1948 
 
 
 
 



1949… 
VS réitère le doublé de 1945 en battant l’A.S. Police par 9 buts à 2 
en Coupe de France et le Racing C.F. par 6 buts à 2 en championnat. 
On retrouve alors les Gaudion, Sannier auxquels s’ajoutent autres 
Motta, Siriex, Zelus, et Chastanier. 
 

1951…. 
VS accueille son équipe junior masculine consacrée championne de 
France et vainqueur de la Coupe Merle (rebaptisée plus tard Coupe 
Falcony). 

C’est à cette même date que se crée la section HandBall de la 
Jeanne d’Arc de Villemomble (association paroissiale fondée en 
1911) sous l’impulsion de deux jeunes sportifs, Bernard Aubin et 
Pierre Nivelet. 

 
1952… 

A l’ouverture de cette nouvelle saison, la JADV  présente déjà une 
équipe Junior et une équipe Cadet. En décembre de cette même 
année, un comité d’adultes composé de pères de joueurs accepte 
d’épauler les deux jeunes fondateurs. 
Le nombre croissant d’adhérents permet de constituer cinq 
équipes depuis les minimes jusqu’aux juniors. Mais il n’existe pas 
encore d’aire de jeu…Durant l’été, les joueurs se rendent en 
Allemagne pendant dix jours pour s’y mesurer à huit clubs en 
tournoi international. Puis, en Octobre, c’est au tour de la JADV  
d’organiser son premier tournoi international en accueillant l’un 
de ses hôtes de l’été (le club de Recklinhausen), premier d’une 
longue série de réception étrangères qui n’iront pas sans susciter 
l’admiration de grands clubs français. La JADV  s’inscrit alors 
pour plusieurs années au palmarès des champions de Paris de jeu 
à 11 de la F.S.F, grâce à son équipe fanion. 

 
Au terme de cette année, VS compte déjà 7 titres de vainqueurs de la 
Coupe de France et 3 titres de Champions de France depuis 1945. 
 

1953… 
C’est l’année du titre suprême, celui de la première inscription au 
palmarès du Championnat de France de HandBall à 7, que VS se 
devait de remporter avec une équipe renouvelée grâce aux jeunes 
talents issus de la formation interne. Le club s’enorgueillit de 
pouvoir fournir à la France son lot d’internationaux dont les plus 
connus sont Michel Rochepierre (gardien de but), Marcel Gaudion 
(fidèle parmi les fidèles puisqu’il ne connaîtra que le seul club de 
VS), Jean-Claude Hoinant (le fils du fondateur de la section) et « Le 
Grand Chasta » tel qu’on le surnommait alors. Maurice Chastanier 
connaîtra toutes les générations du HandBall, depuis 1943 alors qu’il 
était minime. Doué d’un sens inné du jeu, il intègre rapidement 
l’équipe première en 1949 (il a alors 17 ans). Pour la presse sportive 
d’alors, « Chasta est le Koppa du HandBall ». 
Grâce aux prestigieuses victoires de VS, les grands titres fleurissent 
dans les quotidiens sportifs où l’on peut lire : 
- Villemomble « La Mecque du HandBall » 
- Villemomble « La Capitale du Hand » 



La JADV  remporte le titre de Champion de Paris de jeu à 11. 
 

1954… 
L’intersaison voit le départ des meilleurs joueurs de VS dont 
« Chasta » auquel il faut ajouter la retraite des premiers cadres. 
 

1956… 
Le stade Claude Ripert est choisi par la Fédération pour présenter le 
premier match de HandBall télévisé (mais en noir et blanc…). On 
peut alors y voir les locaux recevoir le P.U.C.. Ce sera pourtant le 
dernier match joué à guichet fermé. Le jeu à 7 prend peu à peu le pas 
sur le jeu à 11. Mais VS ne possède pas encore de salle pour prendre 
ce virage inéluctable. 
 

1957… 
Sur l’initiative des sœurs Robert (épouses Jacqueline Dinet, et 
Monique Le Mechen), de Danièle Lachasse et de sa sœur Denise 
(devenue Madame Beauquesne) ainsi que des sœurs Bastien, 
Marie-Claude et Françoise (épouse Bezoult), une équipe féminine 
est créée à la JADV , en jeu à 7. 

 
1960… 

L’équipe junior féminine de la JADV , alors entraînée par Joël 
Lachasse, est rapidement championne de la Ligue de Paris. 

 
VS évolue désormais en promotion fédérale, malgré les efforts des 
plus anciens tels que « Dédé Sannier », Raymond Hoinant et le 
président Hermann Saladin qui tente de sauver la section avec une 
dévotion sans pareil. L’avenir prouvera qu’ils ont raison... 
 

1963… 
« L’opération Zagreb » est lancée sous l’impulsion de Pierre 
Lachasse, alors trésorier de la JADV , en vue de répondre à une 
invitation du club yougoslave. Du fait du voyage trop coûteux 
pour les possibilités financières du club, et malgré le scepticisme 
de certains, plusieurs collectes de chiffons, papiers, métaux et 
autres, permettent de réunir les fonds suffisants pour un tel 
voyage. 
Dès cette époque apparaissent les problèmes de terrains, celui de 
la rue Jeanne d’Arc devient insuffisant. Quant au stade de la Rue 
Montel (à coté de la Place du Marché), la répartition entre les 
deux clubs villemomblois devient difficile. 

 
1964… 

L’espoir revient à VS lorsque « Chasta » regagne le club de ses 
débuts, après plus de dix ans d’absence. Maurice entreprend alors un 
travail en profondeur, préférant s’intéresser à la formation de 
l’équipe minime garçon pour la mener au terme de la première 
saison en tête du championnat de Paris. 
Entre temps, la Municipalité projette l’édification de la Salle 
Omnisports, rue de Neuilly, devant le Stade Robert Hebert. 
 

 



1966… 
Vingt-six ans après la création de la première section masculine, une 
section féminine s’ouvre à VS. Les inscriptions sont nombreuses ce 
Mercredi 28 Septembre. Jean Bralet, ancien joueur à 11, prend en 
main ces jeunes novices. 
 

1967… 
Georges Pompidou, alors Premier Ministre, inaugure le nouvel 
ensemble sportif proposé à VS, Rue de Neuilly, devant un public 
nombreux venu applaudir son équipe fanion face à l’équipe nationale 
du Japon qui, dans un geste de courtoisie, lancera des fleurs dans les 
tribunes…avant de gagner le match. 
 

1969… 
L’équipe première masculine de VS renoue avec la Nationale 1 au 
terme d’un long travail effectué par « Chasta ». Dans le même 
temps, un de ses jeunes élèves, Patrick Chépy, prend en charge la 
formation d’une équipe minime féminine. Il s’attachera alors à 
garder cette équipe soudée jusqu’en Sénior. 
 

1973… 
Les horaires d’entraînement sur les terrains de plein air et le 
partage difficile des créneaux horaires de la nouvelle salle 
omnisports posent certains problèmes aux jeunes de la JADV  qui 
n’obtiennent pas les résultats dignes de leurs ambitions. 

 
1975… 

Enfin, le gymnase des Marnaudes ouvre ses portes dès le mois de 
Janvier, ce qui permet à la municipalité d’allouer à la JADV  de 
nouvelles plages horaires à la mesure des besoins du club, 
rationnellement réparties en fonction des nécessités des 
différentes équipes. 

 
« Chasta » nommé au nouveau poste de Directeur Technique 
Régional à La Réunion laisse à VS un héritage riche en jeunes 
talents pour la décennie à venir. 
 

1976… 
Les nouvelles infrastructures permettent à l’équipe première de la 
JADV  d’accéder en Nationale 3, mais pour une année seulement. 
En réponse à de plus en plus nombreuses demandes, l’Ecole de 
HandBall est créée pour les plus petits. 

 
L’équipe fanion masculine de VS, alors dirigée par J.J. Brunet 
(ancien International A), après avoir éliminé trois équipes majeures 
de la Nationale 1, à savoir Strasbourg, Dijon et l’ASPTT Metz, 
s’incline en finale de la Coupe de France face à au Stade Marseillais 
U.C. par 14 buts contre 16 au stade Pierre de Coubertin à Paris. 
 
 
 
 
 



1977… 
L’équipe première féminine de VS accède en Nationale 2, emmenée 
par les « anciennes » Jocelyne Abbeg et Martine Feyssaguet, 
auxquelles il faut associer l’entraîneur Patrick Chépy, également 
joueur pilier de l’équipe première masculine. 
 

1979… 
Les séniors masculins de VS relégués en Nationale 2 depuis la saison 
précédente (après une décision fédérale quelque peu controversée…) 
deviennent vice-champions de France, ce qui leur ouvre une 
nouvelle fois les portes de la Nationale 1. A l’inverse, les féminines 
redescendent en championnat régional après deux années « d’essai » 
en Nationale 2. 
 

1981… 
Le choix du maintien de l’entraîneur des garçons depuis trois ans 
coûte la descente du club de VS jusqu’en  Nationale 3. 
 

1982… 
Un sursaut d’orgueil provoqué sur les joueurs de l’équipe de l’équipe 
première masculine de VS les amène à obtenir le titre de 
« Champion de Métropole » (Nationale 3) contre Carcassonne et les 
pousse même à battre l’équipe de la Réunion pour le titre final. 
La Réunion, terre d’accueil pour Maurice Chastanier (en poste 
depuis 1975) devient cruellement quelques semaines plus tard terre 
de deuil lorsque « Chasta » succombe brutalement. La municipalité 
de Villemomble rebaptisera quelques mois plus tard la salle 
omnisports de la Rue de Neuilly.  
Cette commémoration permet de retrouver, autour de certains de ses 
anciens coéquipiers et amis, de nombreux joueurs qu’il aura formés. 
 

1983… 
Les dirigeants de VS désireux de poursuivre l’effort engagé par 
l’équipe sénior masculine en Nationale 3, décident de renforcer leur 
équipe junior masculine de quelques joueurs issus du club de la 
commune voisine, Gagny, et lui permettent ainsi d’accéder aux 
phases finales du Championnat de France Sabatier, emmenés par 
leur entraîneur Yann Gorrichon. 
 

1984… 
L’équipe première masculine de la JADV , poussée par ses 11 
équipes de jeunes et sous le regard bienveillant de Michel 
Joliclerc, fidèle bénévole venu apporter son soutien financier au 
club, monte en Honneur Régional. Elle trouve également le 
soutien technique d’un cadre de choix en la personne de Sylvain 
Nouet, fort de ses 105 sélections nationales, double champion de 
France en 1981 et 1982 avec l’U.S.M. Gagny. Sa nouvelle 
fonction d’entraîneur-joueur au sein d’un jeune collectif avec 
pour objectif le niveau national, est un challenge qu’il entend bien 
relever. 

 
 
 



1985… 
Les ambitions de la JADV  poussent les dirigeants à s’allouer les 
talents de deux autres anciens gabiniens que sont Marc Méjean et 
Gilles Menet. Bien qu’ayant pris leur « préretraite », le premier 
(formé à Villemomble-Sports, et 32 sélections en équipe de 
France) et le second (champion de France Cadet et Junior, puis 
trois fois champion de France sénior, toujours sous les couleurs de 
Gagny) acceptent d’apporter leur expérience au groupe emmené 
par S. Nouet. 

 
1986… 

L’équipe féminine de VS retrouve enfin la Nationale 2. De grands 
espoirs se tournent également vers les garçons en passe de monter 
dès la fin de saison, grâce au travail rigoureux de leur entraîneur, 
Yann Gorrichon. 
 

1988… 
C’est une année faste pour l’ensemble du club de la JADV . En 
effet, l’équipe première accède enfin à la Nationale 3 après une 
ascension fulgurante et un bref passage en Excellence Régional 
(1986) puis en Préfédéral, antichambre du championnat national. 
La section féminine fête également ses trente ans depuis sa 
création. 
Michel Joliclerc, déjà présent au sein du Comité Directeur depuis 
de nombreuses années, accepte la présidence du club qui ne 
compte pas moins de 200 licenciés répartis en 13 équipes. 

 
1989… 

Du fait du départ la saison précédente de nombreux joueurs attirés 
par les nouveaux statuts promotionnels de certains clubs, VS ne peut 
empêcher la relégation en Nationale 3. 
 

L’équipe première féminine de la JADV  accède en Préfédéral. 
Quant à l’équipe masculine, elle accède sans transition à la 
Nationale 2. Cependant, Sylvain Nouet nouvellement nommé 
Directeur Technique de l’Ecole Interarmées des Sports 
(anciennement « Bataillon de Joinville ») doit quitter le poste qui 
a permis la brillante ascension du club. Il en reçoit d’ailleurs tous 
les honneurs lors de son jubilé où il retrouve nombre de ses 
anciens partenaires de jeu, « un exceptionnel plateau de 
handballeurs jamais présenté dans ce gymnase des Marnaudes » 
aux dires des spécialistes. 
On parle alors en coulisse d’une potentielle fusion avec la section 
HandBall de Villemomble-Sports… 

 
1991… 

L’équipe masculine de la JADV  désormais entraînée par Wojtek 
Nowinski (ancien international polonais) se classe 3e sur 14 de sa 
poule. Elle gagne alors son maintien en Nationale 2 tandis que 
tous les suivants se voient rétrogradés en Nationale 3 du fait de la 
décision fédérale de créer deux divisions supplémentaires (niveau 
« performance ») et une Nationale 4. Ce ne sera pourtant que la 
première phase d’une longue série de remaniements par la 
Fédération durant les dix années qui suivront… 



Les rumeurs de fusion sont officiellement démenties lors de 
l’Assemblée Générale du mois de Juin. 

 
1992… 

L’équipe première masculine de la JADV , vice-championne de 
France Nationale 2 accède à la nouvelle Nationale 1. 

 
1993… 

Grace aux efforts conjugués de Michel Joliclerc et Michel Dupin 
qui, dans leur négociation, sauront trouver les arguments 
convaincants, l’un des meilleurs joueurs français et l’idole de 
toute une génération de handballeurs, entre dans les rangs de la 
JADV . Contre toute attente, Eric Cailleaux (ancien capitaine de 
l’équipe de France A et 138 sélections, 5 fois champion de France 
avec Gagny, vainqueur de la Coupe de France, Champion de 
France Cadet avec Gilles Menet, vice-champion du Monde 
universitaire, vice-champion du Monde Groupe C et premier 
joueur français à avoir osé évoluer dans un championnat étranger 
à Santander –Espagne-) vient renforcer les lignes arrières de la 
JADV  pour sa seconde année en Nationale 1. 
Malgré une récente interruption de sa carrière, son expérience 
permet au collectif d’évoluer sans complexe à ce niveau de la 
compétition. 

1994… 
Le concours de la municipalité permet la création de la nouvelle 
salle polyvalente de sports baptisée Salle Paul Delouvrier, située 
route de Noisy. Elle  autorise désormais toutes les équipes de la 
JADV  à évoluer dans d’excellentes conditions. Le club quitte 
alors définitivement le gymnase des Marnaudes devenu trop exigu 
à ce niveau de la compétition, mais qu’il aura fait vibrer de ses 
hauts faits durant près de vingt ans. 

 
1995… 

Après deux années passées en Préfédéral pour chacune des deux 
équipes masculine et féminine, VS retrouve les portes du niveau 
national (N3 pour les garçons et N2 pour les féminines…) 
 
Sous l’impulsion de la Municipalité, une cellule de travail dirigée par M. Dupin est créée. L’objectif est 
d’élaborer un projet de fusion. Sa tache consiste alors à rédiger les statuts d’un nouveau club respectant les 
objectifs de chacune des parties (Municipalité, V.S. section HandBall et JADV). 
Déjà quelques équipes « d’entente » JADV/VS sont constituées. Les matches et entraînements se répartissent 
désormais entre les salles Chastanier et Delouvrier. 
 

1996… 
Toutes les équipes de jeunes sont dorénavant regroupées sous la dénomination : 

« Entente Villemomble-Handball » 
afin d’évoluer dans les divers championnats. Ce sont alors vingt équipes qui sont communément gérées chaque 
week-end. Seules les équipes séniors restent aux couleurs de leur club respectif. 
 

La JADV , qui souhaite honorer comme il se doit Eric Cailleaux 
dont l’arrêt définitif dans sa carrière handballistique s’est 
effectuée la saison précédente, organise donc son jubilé en 
présence de nombreux amis et coéquipiers qu’il a lui-même 



souhaité revoir. Ce sera la première grande fête du Hand à 
Villemomble sous la voûte de la nouvelle salle Paul Delouvrier. 

 
1997… 

Au soir du 14 juin, la JADV  est officiellement dissoute lors de 
son assemblée générale, en présence de Monsieur Robert 
Calméjane, Sénateur-Maire de Villemomble qui fut également 
initiateur du projet de fusion. 

 
VS accepte également en Assemblée Générale la dissolution de sa 
section HandBall, dont l’actuel président, Roger Boudon, en poste 
depuis dix ans n’aura de cesse de préserver les intérêts de ses 
licenciés. 
 
La salle du Conseil Municipal recevra quelques jours plus tard l’ensemble des licenciés des deux clubs afin de 
voter l’approbation des statuts du nouveau club et la constitution du nouveau Comité Directeur sous la 
présidence de Pierre Nivelet. 

VILLEMOMBLE HANDBALL est né ! 
La saison 1997/1998 n’est pas qu’une année de transition pour VHB. C’est une année où le club doit faire face à 
de plus grandes responsabilités. C’est un nouveau challenge que doivent relever les dirigeants. Mais en 
septembre, toutes les structures du club sont prêtes. Fort de près de 300 licenciés avec 24 équipes engagées, VHB 
peut présenter l’ensemble de ses équipes séniors au niveau de celui qu’elles ont défendu avec force jusqu’à la 
clôture de la saison précédente, et ce, conformément aux statuts fédéraux, à savoir : 
- Séniors Masculins 1 en Nationale 1 
- Séniors Féminines 1 en Nationale 2 
- Séniors Masculins 2 en Nationale 3 
 
A l’issue de cette première saison, le bilan sportif de VHB est particulièrement positif puisque les deux équipes 
premières séniors, masculine et féminine, confirment les bons résultats du milieu de saison en accédant au niveau 
supérieur : 
- Deuxième Division du championnat Elite pour les garçons, s’offrant même un quart de finale de Coupe de 
France (dernière équipe de Nationale 1 présente à ce niveau de la compétition) 
- Nationale 1 pour les féminines 
Quant à l’équipe réserve masculine, elle conserve son maintien en Nationale 3. 
 
Désormais, Villemomble HandBall doit écrire sa propre histoire... 
 
 
 
 
 
 
Post-scriptum : 
 
Je remercie toutes les personnes qui m’ont permis d’élaborer cette « biographie », ils se reconnaitront. 
Je m’excuse également pour toutes les omissions, voire peut-être quelques erreurs qui pourraient s’être glissées dans mes propos.  
Je reconnais mon manque d’objectivité ayant moi-même participé à la vie de ces trois clubs. L’évocation de certaines anecdotes doit être 
perçue comme un clin d’œil envers toutes les personnes mentionnées et pour lesquelles j’éprouve le plus grand respect.  
Mon plus grand regret restera de pas pouvoir mentionner l’ensemble des bénévoles qui, depuis près de 70 ans, ont encadré, formé et 
éduqué des générations de handballeurs à Villemomble, dans le respect des valeurs du sport et telles qu’elles reposent au fronton du 
Stade Ripert « Mens Sana in Corpore Sano » 
             E.D. 
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